
Quand j ’a i  repris mon chemin, le régime de bananes m’a
semblé beaucoup plus lourd. Je l ’a i  chargé sur mon dos,
mais  c’était  toujours aussi lourd.  En  plus,  le  solei l  me
tapait sur la tête. 
Ouf ! Que c’était bon de s’asseoir un peu à l ’ombre !  ça
me sauvait la vie. 
« Ah, j ’a i chaud et j ’a i soif ! » ai-je dit tout haut. 
«  Ah,  j ’a i  chaud  et  j ’a i  soif  !  »  a  répété une  voix
enrouée derrière moi. 
« Mais qui parle donc ? » 
« C’est moi » a gémi la voix enrouée. 
«  C’est  toi  qui  parle,  Baobab ?  »  Je  me  suis  levé pour
mieux le regarder.
«  Comme tu  es  énorme !  On
dirait que  tu  as  planté tes
racines dans le ciel ! » 
«  C’est  peut-être  bien  pour  ça
que j ’a i si chaud et si soif !  » 
«  Mais  oui ,  tu  n’as  même pas
d’ombre pour  t’abriter !  Attends
moi,  Baobab,  je  vais  vite
chercher de l ’eau ! »
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